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AMADO (Jorge) 80171 

LES PATRES DE LA NUIT. Roman. 

' Trad. du bresilien par Conrad Detrez (Os pastores da noite) 
1: 21,5 X 15, 342 p. - 1970, Stock - 26 F. 

Trois recits auxquels la permanence de certains personnages et du meme 
theatre d'action, Bahia, la ville de tous les saints, donne une unite, forment ce 
livre plein d'humour attendri et de forte saveur bahianaise. Les histoires du caporal 
Martim et de ses amours, du bapteme du fils du negre Manu, et de !'invasion de 
la Butte de Tue-le-Chat, ou une poignee de pauvres heres ooifie une favela, sont 
habilement contees, quoique avec des longueurs. La satire et l'ironie, !'evocation 
enjouee des mreurs sociales et politiques, et du monde picaresque des prostituees, 
l'e::rlraordinaire atmosphere des cultes africains, font du roman de Jorge Amado 
un livre a la fois realiste et poetique, profondement bresilien et bahianais, mais 
capable d'interesser un public europeen sensible certes a l'exotisme, mais aussi au 
souffie genereux et fraternel qui inspire !'auteur. 

CARDOSO P:IBES (Jose) 

LEDAUPHIN 

Trad. du portugais par Robert Quemserat (0 delfim) 
20,5 X 14, 221 p. - Coli. « Du monde entier » 
1970, Gallimard- 18 F. 

801.72 

Au lieudit de la Gafeira, dont l'envouternent pese sur les heros du livre, un 
drame s'est deroule dans la maison de l'ingenieur Tomas Manuel, le dernier de la 
lignee des Palma Bravo. Maria das Merces, " jeune epouse desesperee » meurt 
noyee (elle se suicide) dans la lagune, tandis que Domingos, le domestique metis, 
est; mysterieusement tue et que disparait l'ingenieur. L'ancienne amitie du 
narrateur, un ecrivain feru de chasse, pour le couple, et les commentaires des habi­
tants du village, permettent de reconstituer la vie des Palma Bravo dans leur 
demeure isolee. 

La lecture du roman de M. Cardoso Pires est attachante, car !'interet est 
soutem,1, et saisissante la chronique du milieu de la Gafeira, reflet d'un Portugal 
patriarcal et; passionne. La traduction est bien venue. 


